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LES GRANDS DOMAINES DE LA PSYCHOLOGIELES GRANDS DOMAINES DE LA PSYCHOLOGIE

�� pluralitpluralitéé de domaines de domaines �� normal/pathologique, normal/pathologique, 
individu/groupeindividu/groupe

�� nombreuses approches diffnombreuses approches difféérentes pour rentes pour éétudier les tudier les 
processus mentaux et le comportementprocessus mentaux et le comportement

�� Division de la psychologie en grands secteurs Division de la psychologie en grands secteurs 
�� Psychologie cognitivePsychologie cognitive

�� Psychologie socialePsychologie sociale

�� Psychologie cliniquePsychologie clinique

�� Psychologie dPsychologie dééveloppementaleveloppementale

�� Psychologie de la santPsychologie de la santéé

�� Psychologie interculturellePsychologie interculturelle



Les mLes mééthodes en psychologiethodes en psychologie

�� L'introspectionL'introspection : m: mééthode qui consiste thode qui consiste àà demander demander àà
l'individu luil'individu lui--même la description de sa vie intmême la description de sa vie intéérieurerieure

�� L'observation :L'observation : constatation des constatation des éévvéénements qui se nements qui se 
prpréésentent sentent àà nous spontannous spontanéémentment

�� L'observation provoquL'observation provoqu éée e (enquêtes, questionnaires)(enquêtes, questionnaires)

�� LL’’expexp éérimentation:rimentation: tester par des exptester par des expéériences rriences rééppééttéées es 
la validitla validitéé d'une hypothd'une hypothèèse en obtenant des donnse en obtenant des donnéées es 
qualitatives ou quantitatives, conformes ou non qualitatives ou quantitatives, conformes ou non àà
l'hypothl'hypothèèsese



Psychologie générale

-- prpréémices de la psychologie au XVIe simices de la psychologie au XVIe sièèclecle

-- ddééveloppement au cours du XIXe veloppement au cours du XIXe 

-- plein essor au XXe plein essor au XXe 
�� science science àà part entipart entièère en ayant recours re en ayant recours àà
l'expl'expéérimentation, aux statistiques et aux modrimentation, aux statistiques et aux modèèles les 
mathmathéématiquesmatiques

La psychologie gLa psychologie g éénnéérale srale s ’’ intint ééresse resse àà ll ’’ individu individu 
«« normalnormal »» et et éétudie les mtudie les m éécanismes gcanismes g éénnééraux du raux du 
comportementcomportement



Psychologie expérimentale

�� Au cours de lAu cours de l’’histoire de la psychologie scientifique, histoire de la psychologie scientifique, 
ll’’accent a daccent a dûû être mis sur la recherche de la preuve, la être mis sur la recherche de la preuve, la 
mesuremesure……

�� CC’’est la raison pour laquelle la psychologie a est la raison pour laquelle la psychologie a ééttéé
qualifiqualifiéée de psychologie expe de psychologie expéérimentale par opposition rimentale par opposition àà
la psychologie philosophique ou subjective.la psychologie philosophique ou subjective.

�� Cependant, lCependant, l’’attitude expattitude expéérimentale domine dans la rimentale domine dans la 
plupart des secteurs de la psychologie de telle sorte que plupart des secteurs de la psychologie de telle sorte que 
le le «« qualificatifqualificatif »» expexpéérimental ne permet plus gurimental ne permet plus guèère de re de 
spspéécifier le champ de recherche.cifier le champ de recherche.



Psychologie expérimentale

-- Wilhelm Wundt Wilhelm Wundt (1832(1832--1920):1920):
�� premier laboratoire de Psychologie (1879)premier laboratoire de Psychologie (1879)
�� ppèère fondateur de la re fondateur de la psychologie psychologie 
expexp éérimentalerimentale

-- innovations de Wundt: approche quantitative innovations de Wundt: approche quantitative 
pour comprendre les lois qui rpour comprendre les lois qui réégissent le gissent le 
fonctionnement humainfonctionnement humain

-- travaux de recherche sur les perceptions travaux de recherche sur les perceptions 
sensorielles ou encore sur les diffsensorielles ou encore sur les difféérences au rences au 
niveau des temps de rniveau des temps de rééaction.action.



�� Hermann EbbinghausHermann Ebbinghaus (1850(1850--1909) :1909) :

mmééthodes expthodes expéérimentales appliqurimentales appliquéées es àà dd’’autres autres 
domaines que ceux de la sensation, notamment la domaines que ceux de la sensation, notamment la 
mméémoire et de l'apprentissage. moire et de l'apprentissage. 

�� premier premier àà avoir mis en place des paradigmes avoir mis en place des paradigmes 
expexpéérimentaux pour lrimentaux pour l’é’étude de la mtude de la méémoiremoire

�� Avant, Avant, éétude de la mtude de la méémoire par lmoire par l’’apprentissage de apprentissage de 
textes (non interchangeables). Ebbinghaus va supprimer textes (non interchangeables). Ebbinghaus va supprimer 
le contenu significatif et utiliser de simples syllabes sans le contenu significatif et utiliser de simples syllabes sans 
significationsignification

Psychologie expérimentale



Psychologie cognitive

�� Etude des grandes fonctions psychologiques de Etude des grandes fonctions psychologiques de 
ll’’être humain (mêtre humain (méémoire, langage, intelligence, moire, langage, intelligence, 
raisonnement, rraisonnement, réésolution de problsolution de problèèmes, mes, 
perception ou attention).perception ou attention).

�� cognitioncognition : ensemble des activit: ensemble des activitéés mentales et s mentales et 
des processus qui se rapportent des processus qui se rapportent àà la la 
connaissance et connaissance et àà la fonction qui la rla fonction qui la rééalisealise

�� Principe: on peut infPrincipe: on peut inféérer des reprrer des repréésentations sentations 
(image que l(image que l’’on se fait, par la penson se fait, par la penséée d'un e d'un 
concept ou d'une situation) et des processus concept ou d'une situation) et des processus 
mentaux mentaux àà partir de l'partir de l'éétude du comportementtude du comportement



�� Introspection Introspection ≠≠ voie d'accvoie d'accèès fiable pour explorer le s fiable pour explorer le 
mentalmental. 

�� Contre le bContre le bééhaviorisme, elle dhaviorisme, elle dééfend que la psychologie fend que la psychologie 
est bien l'est bien l'éétude du mental et non du comportement tude du mental et non du comportement 

�� ouvrir la ouvrir la «« boite noireboite noire »», c'est, c'est--àà--dire l'ensemble des dire l'ensemble des 
phphéénomnomèènes qui prennent place entre la stimulation du nes qui prennent place entre la stimulation du 
sujet par lsujet par l’’environnement et la renvironnement et la rééponse observable de ponse observable de 
l'organisme.l'organisme.

Psychologie cognitivePsychologie cognitive



Le Le bbééhaviorismehaviorisme (ou comportementalisme) (ou comportementalisme) 

�� approche qui consiste approche qui consiste àà se concentrer se concentrer 
uniquement sur le comportement observable uniquement sur le comportement observable 
de fade faççon on àà caractcaractéériser comment il est riser comment il est 
ddééterminterminéé par lpar l’’environnement et l'histoire des environnement et l'histoire des 
interactions de l'individu avec son milieu, sans interactions de l'individu avec son milieu, sans 
faire appel faire appel àà des mdes méécanismes internes ou canismes internes ou àà
des processus mentaux non directement des processus mentaux non directement 
observables.observables.

�� ÉÉtude des stimuli et rtude des stimuli et rééponsesponses



�� ddéébut du XXebut du XXe sisièècle, Ivan Pavlov (1849cle, Ivan Pavlov (1849--1936) 1936) 

�� recherche sur la salivation des chiensrecherche sur la salivation des chiens
-- incision dans la joue dincision dans la joue d’’un chien et insertion dun chien et insertion d’’un tuyau un tuyau 
qui rqui réécolte la salive produite colte la salive produite 
-- viande en poudre dans la gueule du chienviande en poudre dans la gueule du chien

�� un chien qui revenait dans le laboratoire de recherches un chien qui revenait dans le laboratoire de recherches 
apraprèès plusieurs fois, se mettait s plusieurs fois, se mettait àà saliver avant même saliver avant même 
ququ’’on le nourrisse. Le chien salivait on le nourrisse. Le chien salivait àà voir simplement voir simplement 
la pila pièèce, le plat oce, le plat oùù on mettait la nourriture ou la on mettait la nourriture ou la 
personne qui la lui donnaitpersonne qui la lui donnait

�� base de lbase de l’’apprentissageapprentissage
�� rrééflexe conditionnflexe conditionnéé



Pavlov prPavlov préésente de la nourriture sente de la nourriture àà un autre chien. un autre chien. 
Le stimulus inconditionnel (SI), la nourriture, provoque Le stimulus inconditionnel (SI), la nourriture, provoque 
toujours la salivation du chien (rtoujours la salivation du chien (rééponse inconditionnelle, ponse inconditionnelle, 
RI). RI). 
Pavlov fait sonner une cloche (stimulus neutre, SN) chaque Pavlov fait sonner une cloche (stimulus neutre, SN) chaque 
fois qufois qu’’il se pril se préépare pare àà lui servir son repas. lui servir son repas. 
AprAprèès peu de temps, le chien salive (RI s peu de temps, le chien salive (RI �� RC) dRC) dèès qus qu’’il il 
entend la cloche (SN entend la cloche (SN �� SC) et ce, même dans un cas oSC) et ce, même dans un cas oùù il il 
ne lui apporte pas la nourriturene lui apporte pas la nourriture

Expérience du conditionnement classique du Pavlov





�� ModMod èèle de la mle de la m éémoire de travail moire de travail 
(Baddeley et Hitch, 1974)(Baddeley et Hitch, 1974)
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�� ModMod èèle dle d ’’Atkinson et ShiffrinAtkinson et Shiffrin





La psychologie différentielle

�� Sir Francis Galton (1822Sir Francis Galton (1822--1911)1911)

�� éétude des difftude des difféérencesrences

�� Partant des lois de la psychologie expPartant des lois de la psychologie expéérimentale, cette rimentale, cette 
discipline tente de trouver les corrdiscipline tente de trouver les corréélats psychologiques lats psychologiques 
(aptitudes, personnalit(aptitudes, personnalité…é…), permettant d'expliquer les ), permettant d'expliquer les 
diffdifféérences individuelles de performances observrences individuelles de performances observéées es 
dans les dans les éétudes de psychologie gtudes de psychologie géénnééralerale

�� Alfred Binet (1857Alfred Binet (1857--1911) : inventeur des premiers tests 1911) : inventeur des premiers tests 
psychompsychoméétriquestriques



La psychologie différentielle

�� IntIntéérêt pour les diffrêt pour les difféérences psychologiques entre les rences psychologiques entre les 
individus, tant en ce qui concerne la variabilitindividus, tant en ce qui concerne la variabilitéé interinter--
individuelle (entre les individus au sein d'un groupe), que individuelle (entre les individus au sein d'un groupe), que 
la variabilitla variabilitéé intraintra--individuelle (pour un même individu individuelle (pour un même individu 
dans des situations, contextes diffdans des situations, contextes difféérents) et la variabilitrents) et la variabilitéé
interinter--groupe (entre des groupes diffgroupe (entre des groupes difféérentsrents au niveau de au niveau de 
ll’’âge, du sexe, du milieu socialâge, du sexe, du milieu social……) ) 

�� àà ll’’origineorigine des premiers tests psychomdes premiers tests psychoméétriquestriques

� Étude des différences entre l’homme et l’animal, ainsi 
qu’entre les espèces animales



La psychologie du développement

� Etude des changements dans le fonctionnement  
psychologique (fonctions cognitives, langagières, 
affectives et sociales) de l’individu humain au cours 
de sa vie, depuis la naissance jusqu'à la mort

� perspective « life span »

� Même si l'accent est souvent mis sur l'étude du 
développement de l’enfant, elle s'intéresse aussi à
l'évolution psychologique du nourrisson, de 
l’adolescent et dans une certaine mesure de 
l‘adulte, notamment lors du vieillissement



La psychologie du développement

�� description fine ddescription fine d’é’étapes du dtapes du dééveloppement, par veloppement, par 
exemple les nouvelles acquisitions du bexemple les nouvelles acquisitions du béébbéé, mois par , mois par 
mois, puis annmois, puis annéée par anne par annéée pour faire des grands e pour faire des grands 
tableaux de dtableaux de dééveloppement veloppement 

�� Arnold Gesell (1950)Arnold Gesell (1950)

�� Au dAu déépart, lpart, l’’enfant enfant éétait considtait considéérréé comme un adulte en comme un adulte en 
miniatureminiature



La psychologie du développement

�� Lev Vygotski Lev Vygotski (1896(1896--1934):1934):

La La zone proximale de dzone proximale de d ééveloppement veloppement est est «« la distance la distance 
entre le niveau de dentre le niveau de dééveloppement actuel, tel quveloppement actuel, tel qu’’on peut on peut 
le dle dééterminer terminer àà travers la fatravers la faççon dont lon dont l’’enfant renfant réésout les sout les 
problproblèèmes seul et le niveau de dmes seul et le niveau de dééveloppement potentiel, veloppement potentiel, 
tel qutel qu’’on peut le don peut le dééterminer terminer àà travers la fatravers la faççon dont on dont 
ll’’enfant renfant réésout les problsout les problèèmes lorsqumes lorsqu’’il est assistil est assistéé dd’’un un 
adulte ou collabore avec dadulte ou collabore avec d’’autres enfants plus avancautres enfants plus avancééss »»



La psychologie du développement

�� Henri Wallon Henri Wallon (1879(1879--1962) 1962) 

�� Il dIl déécrit le dcrit le dééveloppement  de la personnalitveloppement  de la personnalitéé de lde l’’enfant enfant 
comme une succession de stades avec prcomme une succession de stades avec préédominance dominance 
de lde l‘‘affectivitaffectivitéé sur lsur l‘‘intelligence pour certains, primautintelligence pour certains, primautéé
de l'intelligence sur l'affectivitde l'intelligence sur l'affectivitéé pour dpour d’’autresautres

�� processus de dprocessus de dééveloppement de l'enfant rveloppement de l'enfant réésultant d'une sultant d'une 
articulation entre le biologique et le socialarticulation entre le biologique et le social

-- facteur biologique, responsable de la maturation du facteur biologique, responsable de la maturation du 
systsystèème nerveux central;me nerveux central;

-- facteur social, qui gfacteur social, qui gèère l'interaction entre l'enfant et le re l'interaction entre l'enfant et le 
milieumilieu



Psychologie du développement

�� Jean Piaget (1896Jean Piaget (1896 --1980)1980)

- la la permanence de lpermanence de l ’’objet objet (1966): connaissance par (1966): connaissance par 
ll’’enfant que les objets qui lenfant que les objets qui l’’entourent continuent dentourent continuent d’’exister, exister, 
même smême s’’il ne les peril ne les perççoit pas via loit pas via l’’un de ses cinq sens. un de ses cinq sens. 
Selon Piaget, lSelon Piaget, l’’enfant acquiert la permanence de lenfant acquiert la permanence de l’’objet objet 
vers 18vers 18--2424 moismois.

- concept de soi : l’expérience du miroir
L’enfant est laissé devant un miroir, puis l’expérimentateur 
fait semblant de lui essuyer le visage et lui met une tâche 
rouge sur le nez.
� reconnaissance de soi quand l’enfant touche la tache 
sur son propre nez et non sur le miroir (vers 21 mois)



Psychologie du développement

�� Jean Piaget (1896Jean Piaget (1896 --1980)1980)

- lesles conservations physiquesconservations physiques ::
�� Conservation de la quantitConservation de la quantitéé de la matide la matièère re (7(7--8 ans): 8 ans): 
Un morceau de pâte Un morceau de pâte àà modeler contient la même modeler contient la même 
quantitquantitéé de pâte qu'il soit prde pâte qu'il soit préésentsentéé en boule ou en en boule ou en 
galette.galette.

�� Conservation de la quantitConservation de la quantitéé de poids de poids (8(8--9 ans)9 ans) : Un : Un 
kilo de plume est aussi lourd qu'il soit prkilo de plume est aussi lourd qu'il soit préésentsentéé dans un dans un 
sac ou dans plusieurs.sac ou dans plusieurs.

�� Conservation de la quantitConservation de la quantitéé de volume de volume (11(11--12 ans)12 ans) : : 
Le volume d'un litre d'eau reste inchangLe volume d'un litre d'eau reste inchangéé, qu'on le , qu'on le 
prpréésente dans une bouteille, ou dans un rsente dans une bouteille, ou dans un réécipient plus cipient plus 
éévasvaséé



Conservation du volume

Conservation du nombre



La psychopathologie et la 
psychologie clinique

� A l’opposé du normal, le pathologique
� concerne les maladies et les troubles psychologiques, 
� domaine vaste, mais aussi très vague…
� dans cette catégorie, non seulement les célèbres 
névroses, mais aussi les handicaps, les addictions…

� Psychopathologie souvent qualifiée, par sa méthode 
clinique de non objective
La méthode clinique a pour finalité d’appréhender le 
sujet dans sa globalité et comme la combinaison unique 
de multiples causes.



La psychopathologie et la 
psychologie clinique

� Nous retiendrons 3 approches psychothérapeutiques : 

- La psychanalyse

- Les TCC

- La thérapie systémique



La psychanalyse

�� La thLa thééorie utilisorie utiliséée dans cette approche a e dans cette approche a ééttéé inventinventéée par e par 
Sigmund Freud Sigmund Freud (1856(1856--1939). 1939). 

�� vise vise àà mettre au jour, dans le cadre d'une relation dite mettre au jour, dans le cadre d'une relation dite 
de de transferttransfert ((projection, par l'analysant, de contenus de projection, par l'analysant, de contenus de 
ll’’inconscient sur la personne du psychanalysteinconscient sur la personne du psychanalyste) les ) les 
causes et mcauses et méécanismes inconscients d'une souffrance canismes inconscients d'une souffrance 
psychique qui peut se traduire par des conduites psychique qui peut se traduire par des conduites 
symptomatiquessymptomatiques (phobie, n(phobie, néévrose, psychose, vrose, psychose, 
perversionperversion……)). 

- Notion dNotion d’’inconscientinconscient , comprenant notamment les , comprenant notamment les 
souvenirs refoulsouvenirs refouléés, inaccessibles.s, inaccessibles.

-- Notion de Notion de refoulementrefoulement : op: opéération par laquelle le sujet ration par laquelle le sujet 
repousse et maintient repousse et maintient àà distance du conscient des distance du conscient des 
reprrepréésentations considsentations considéérréées comme des comme déésagrsagrééablesables



La psychanalyse

Freud propose 2 méthodes pour mettre à jour les 
mécanismes inconscients :

� la méthode cathartique qui consiste à mettre le patient 
sous hypnose afin de découvrir l'origine traumatique des 
symptômes hystériques. Symptômes disparaissent 
lorsqu'on répète au malade une fois réveillé ce qu'il a 
révélé sous hypnose. La remémoration et la ré
actualisation émotionnelle des scènes traumatiques 
conduisent alors à la guérison 

� l'association libre , qui vise à pratiquer la catharsis sans 
l'hypnose en invitant le patient à dire librement ce qui lui 
vient à l’esprit et en travaillant sur les chaines 
associatives. 



La psychanalyse

�� Notion de Notion de «« souvenirssouvenirs --éécranscrans »»: certains souvenirs : certains souvenirs 
dd’’enfance sont enfance sont àà prendre prendre àà la lettre, c'estla lettre, c'est--àà--dire qudire qu’’ils sont ils sont 
àà ddééchiffrer, chiffrer, àà interprinterprééter, car derriter, car derrièère des re des éévvèènements nements 
apparemment anodins, sans intapparemment anodins, sans intéérêt, se cachent les rêt, se cachent les 
éévvèènements les plus importants de la vie du sujet, ce nements les plus importants de la vie du sujet, ce 
ququ’’on peut qualifier don peut qualifier d’é’évvéénements traumatiquesnements traumatiques

�� LL’’ interprinterpr éétation des rêvestation des rêves : Selon  Freud, le rêve : Selon  Freud, le rêve 
posspossèède un sens susceptible d'interprde un sens susceptible d'interpréétation.  Il existe tation.  Il existe 
des analogies entre les troubles psychiques et la vie des analogies entre les troubles psychiques et la vie 
onirique.onirique.

�� le le ÇÇaa = pôle pulsionnel inconscient de la personnalit= pôle pulsionnel inconscient de la personnalitéé
le le MoiMoi assure une adaptation assure une adaptation àà la rla rééalitalitéé, responsable de , responsable de 
nombreuses nombreuses «« ddééfensesfenses »» pathologiquespathologiques
le le SurmoiSurmoi = int= intéériorisation de l'interdit parentalriorisation de l'interdit parental



La psychanalyse

� D’autres psychanalystes célèbres:

- Jacques Lacan (1901-1981) et les stades du miroir
- Mélanie Klein (1882-1960) et la psychanalyse des enfants
- Donald Winnicott (1896-1971) psychanalyse des enfants et 

adolescents

� Distinction entre la « cure type », classique (3 à 4 séances 
hebdomadaires pendant plusieurs années, patient allongé sur 
un divan, paiement des séances…) et la psychothérapie 
d'inspiration psychanalytique (face à face, de quelques 
séances à plusieurs années). 



Les thérapies cognitivo-comportementales

� L’approche cognitivo-comportementale résulte de 
l’association des thérapies comportementales et des 
thérapies cognitives qui ont comme base des théories de 
la psychologie expérimentale. 

� Les thérapies comportementales ont donc pour socle 
théorique d’une part les théories du conditionnement 
(béhaviorisme) et de l’apprentissage social, d’autre part 
les théories de la psychologie cognitive
Les symptômes résultent d’un mauvais apprentissage 
qu’il convient de faire disparaître. 
Le thérapeute utilise pour ce faire l’immersion durable 
dans la situation pathogène, le renforcement positif et 
négatif…



Les thérapies cognitivo-comportementales

�� ExEx: mises en situation et d'expositions gradu: mises en situation et d'expositions graduéées aux es aux 
situations provoquant une anxisituations provoquant une anxiééttéé. . 
-- on expose peu on expose peu àà peu des enfants peu des enfants àà l'objet de leur peur, tout en l'objet de leur peur, tout en 
les rles réécompensant de cette exposition, ainsi qu'en leur montrant compensant de cette exposition, ainsi qu'en leur montrant 
d'autres enfants qui eux n'ont pas peurd'autres enfants qui eux n'ont pas peur
-- dans le cas d'une phobie des araigndans le cas d'une phobie des araignéées, le patient doit d'abord es, le patient doit d'abord 
imaginer une araignimaginer une araignéée, puis observer des images d'araigne, puis observer des images d'araignéées, es, 
toucher un bocal otoucher un bocal oùù se trouve une araignse trouve une araignéée, et finalement e, et finalement 
toucher l'araigntoucher l'araignééee

�� Les thLes théérapies rapies cognitivescognitives ont pour but la ont pour but la «« restructuration restructuration 
cognitivecognitive »». Les perturbations psychiques sont le reflet d'un . Les perturbations psychiques sont le reflet d'un 
dysfonctionnement dans la manidysfonctionnement dans la manièère penser ou re penser ou 
d'apprd'apprééhender le monde sur la base de croyances hender le monde sur la base de croyances 
erronerronéées. es. 



�� Elles agissent sur les pensElles agissent sur les penséées du patient pres du patient préésentant une sentant une 
distorsion cognitive (par exemple, une peur excessive distorsion cognitive (par exemple, une peur excessive 
d'être contamind'être contaminéé par une maladie pourra être combattue par une maladie pourra être combattue 
par une information sur la maladie en question et par une information sur la maladie en question et 
l'apprl'apprééciation des risques rciation des risques rééels)els)

�� La thLa théérapie se focalise donc sur le prrapie se focalise donc sur le préésent, en cherchant sent, en cherchant 
par le biais d'exercices mentaux et d'un travail de par le biais d'exercices mentaux et d'un travail de 
rationalisation, rationalisation, àà modifier les modes de pensmodifier les modes de penséée, les e, les 
rrééactions actions éémotionnelles et les comportements plutôt que motionnelles et les comportements plutôt que 
de revenir sur le passde revenir sur le passéé pour comprendre l'pour comprendre l'ééventuelle ventuelle 
origine du trouble origine du trouble 

�� Le thLe théérapeute est actif et directifrapeute est actif et directif

Les thérapies cognitivo-comportementales



Les thérapies systémiques

�� Elles examinent les troubles psychologiques et Elles examinent les troubles psychologiques et 
comportementaux du membre d'un groupe comme un comportementaux du membre d'un groupe comme un 
symptôme du dysfonctionnement du dit groupe symptôme du dysfonctionnement du dit groupe 
(g(géénnééralement la famille). Le symptôme n'est que ralement la famille). Le symptôme n'est que 
l'expression de relations familiales pathogl'expression de relations familiales pathogèènesnes

�� La La thth éérapie systrapie syst éémique mique familialefamiliale implique un implique un 
traitement du groupe et une participation de tous ses traitement du groupe et une participation de tous ses 
membres.membres.

�� La La thth éérapie systrapie syst éémique mique individuelleindividuelle suppose qu'il suppose qu'il 
n'est pas nn'est pas néécessaire de convoquer tout le groupe et qu'il cessaire de convoquer tout le groupe et qu'il 
est possible de modifier unilatest possible de modifier unilatééralement les relations ralement les relations 
avec les autres membres du groupe; ce qui peut avoir un avec les autres membres du groupe; ce qui peut avoir un 
effet sur le fonctionnement du groupeeffet sur le fonctionnement du groupe..



La psychologie de la santé

CC’’est lest l’é’étude des troubles psychotude des troubles psycho--sociaux pouvant jouer un sociaux pouvant jouer un 
rôle dans lrôle dans l’’apparition des maladies et pouvant accapparition des maladies et pouvant accéélléérer ou rer ou 
ralentir leur ralentir leur éévolution.volution.

Elle sElle s’’intintééresse autant aux causes qu'aux consresse autant aux causes qu'aux consééquences quences 
(directes ou indirectes) et propose des m(directes ou indirectes) et propose des mééthodes et des thodes et des 
solutions prsolutions prééventives ou curatives impliquant gventives ou curatives impliquant géénnééralement ralement 
des changements de comportements en matides changements de comportements en matièère de santre de santéé..

Son intSon intéérêt est d'identifier les dimensions sociorêt est d'identifier les dimensions socio--
psychologiques et leurs rpsychologiques et leurs réépercussions biologiques, de percussions biologiques, de 
manimanièère re àà aider l'individu aider l'individu àà trouver en lui et autour de lui trouver en lui et autour de lui 
des ressources pour faire face des ressources pour faire face àà la maladie et la maladie et àà adopter adopter 
des comportements prdes comportements prééventifs.ventifs.



Psychologie de la santé

Ex du stress: 
H. Selye met en évidence en 1936 que des évènements 
désagréables pouvaient produire des modifications 
organiques considérables, appelées «syndrome général 
d’adaptation », plus connu sous le nom de stress.
Dans le cerveau, l’hypothalamus réagit aux situations 
d’alarmes en déclenchant des hormones. La finalité de 
ces réactions est de mobiliser les réserves de glucose 
(carburant des muscles), d’accélérer le débit sanguin…
De cette explication, il a été démontré que des situations 
stressantes augmentaient les risques de morbidité et de 
mortalité.



Psychologie de la santé

De ce constat est nDe ce constat est néé une vune vééritable pratique clinique ritable pratique clinique àà part entipart entièère :re :

-- Programme de prProgramme de préévention dans la gestion du stress (exemple:  vention dans la gestion du stress (exemple:  
techniques de relaxationtechniques de relaxation……))

-- StratStratéégies de coping (Lazzarus et Folkman, 1984) = ensemble gies de coping (Lazzarus et Folkman, 1984) = ensemble 
des efforts cognitifs et comportementaux destindes efforts cognitifs et comportementaux destinéés s àà mamaîîtriser, triser, 
rrééduire ou tolduire ou toléérer les exigences internes ou externes qui rer les exigences internes ou externes qui 
menacent ou dmenacent ou déépassent les ressources dpassent les ressources d’’un individuun individu

-- ThThéérapie de soutien de type cognitivorapie de soutien de type cognitivo--comportementale pour  comportementale pour  
«« faire face au quotidienfaire face au quotidien »»..

-- amamééliorer l'observance du traitement mliorer l'observance du traitement méédical et paramdical et paraméédicaldical
-- amamééliorer la qualitliorer la qualitéé de vie des maladesde vie des malades
-- prendre en charge des problprendre en charge des problèèmes de relation soignantmes de relation soignant--malade malade 

et du stress des personnels de santet du stress des personnels de santéé
-- mettre en place de programmes de prmettre en place de programmes de préévention, de promotion et vention, de promotion et 

d'd'ééducation ducation àà la santla santéé



La psychologie sociale

L’homme ne peut vivre qu’en groupe et en un sens toute 
la psychologie est ainsi sociale. 

Discipline de la psychologie qui a permis de mettre en 
évidence l’importance d’un groupe d’appartenance, de 
l’influence du groupe…

La psychologie sociale au sens strict est la prise en 
compte du social dans deux principaux domaines:  
l’inter-groupe et l’intra-groupe 



La psychologie sociale

Branche commune Branche commune àà la psychologie et la psychologie et àà la sociologie la sociologie 
s'ints'intééresse resse àà l'influence des processus cognitifs et l'influence des processus cognitifs et 
sociaux sur les relations entre les individus sociaux sur les relations entre les individus 

Elle Elle éétudie les interactions des individus en groupe, en tudie les interactions des individus en groupe, en 
socisociééttéé et dans les organisations, dans leur double et dans les organisations, dans leur double 
dimension d'agents psychologiques et sociauxdimension d'agents psychologiques et sociaux

Etude des interactions particuliEtude des interactions particulièères entre lres entre l’’individu et le individu et le 
groupe, phgroupe, phéénomnomèène de direction (leadership) ou de ne de direction (leadership) ou de 
soumission soumission àà ll’’autoritautoritéé, d, d’’influence du groupe sur influence du groupe sur 
ll’’individu, etcindividu, etc.



La psychologie sociale

Mais même seul, lMais même seul, l’’individu a dans sa mindividu a dans sa méémoire des moire des 
reprrepréésentations de type social, et la psychologie sociale sentations de type social, et la psychologie sociale 
cognitive est actuellement trcognitive est actuellement trèès productive en montrant s productive en montrant 
ll’’importance des dimensions sociales dans la motivation, importance des dimensions sociales dans la motivation, 
les les éémotions et le personnalitmotions et le personnalitéé..
Ce sont par exemple, les effets de la comparaison Ce sont par exemple, les effets de la comparaison 
sociale, les effets de lsociale, les effets de l’’attribution causale de ce qui nous attribution causale de ce qui nous 
arrive (Interne ou Externe)arrive (Interne ou Externe)……



La psychologie sociale

�� Etude des Etude des stst éérrééotypesotypes (Leyens,1983)Leyens,1983)

ststéérrééotypes = croyance quotypes = croyance qu’’une personne entretient au une personne entretient au 
sujet des caractsujet des caractééristiques des membres dristiques des membres d’’un autre un autre 
groupe et du siengroupe et du sien

�� ggéénnééralisation touchant un groupe de personnes et ralisation touchant un groupe de personnes et 
les diffles difféérenciant des autresrenciant des autres

�� Les stLes stéérrééotypes peuvent être gotypes peuvent être géénnééralisraliséés s àà ll’’excexcèès, s, 
être inexacts et rêtre inexacts et réésister sister àà ll’’information nouvellesinformation nouvelles



La psychologie sociale

�� Le Le conformisme (Asch, 1956)conformisme (Asch, 1956)

Il s'explique par deux types d'influenceIl s'explique par deux types d'influence : une influence : une influence 
«« informationnelleinformationnelle »» (le groupe a raison contre l'individu) (le groupe a raison contre l'individu) 
et une influence et une influence «« normativenormative »» (il est plus co(il est plus coûûteux de teux de 
subir la dsubir la déésapprobation du groupe que de se conformer)sapprobation du groupe que de se conformer)

ExEx: dans une situation simple, un groupe : dans une situation simple, un groupe 
dd’’expexpéérimentateur donne la mauvaise rrimentateur donne la mauvaise rééponse de ponse de 
manimanièère unanime.  Le sujet de lre unanime.  Le sujet de l’’expexpéérience va rience va 
éégalement donner cette mauvaise rgalement donner cette mauvaise rééponse.ponse.



Psychologie sociale

� Expérience de Milgram (1960)

�� éévaluer le degrvaluer le degréé dd‘‘obobééissance d'un individu devant issance d'un individu devant 
une autoritune autoritéé qu'il juge lqu'il juge léégitime et gitime et àà analyser le processus analyser le processus 
de de soumission soumission àà l'autoritl'autorit éé, notamment quand elle , notamment quand elle 
induit des actions qui posent des problinduit des actions qui posent des problèèmes de mes de 
conscience au sujetconscience au sujet
L'expérimentateur ( E ) est chargé de donner des ordres à
l'enseignant ( T ), le sujet de l'expérience. Si son élève ( L, un 
autre expérimentateur sans que le sache T)  ne répond pas 
correctement à l’épreuve, il devra lui infliger des décharges 
électriques qui peuvent conduire à la mort. 

- S’il ne voit pas L, 65% des participants seront capables 
d’infliger la mort en dépit des cris de douleur de L.

- Au contact de L, 30% des participants seront capables 
d’infliger la mort.



Psychologie du travail

•• ou psychologie des organisations ou psychologie des organisations 

éétudes concernant la fatudes concernant la faççon de perfectionner les on de perfectionner les 
responsables pourresponsables pour : : 

-- adapter les personnes au travail proposadapter les personnes au travail proposéé en en 
sséélectionnant le personnel motivlectionnant le personnel motivéé et correspondant au et correspondant au 
posteposte ; ; 

-- faire en sorte que les postes plaisent aux gens en faire en sorte que les postes plaisent aux gens en 
crcrééant un environnement de travail qui stimule le moral ant un environnement de travail qui stimule le moral 
et la productivitet la productivitéé ; ; 

-- éévaluer les rvaluer les réésultats et crsultats et crééer des incitations er des incitations àà la la 
performanceperformance ; ; 

-- favoriser le travail en favoriser le travail en ééquipe et la rquipe et la rééussite du groupeussite du groupe



Psychologie du travail

•• le comportement de l'Homme au travail dle comportement de l'Homme au travail déépend des pend des 
dynamiques de groupedynamiques de groupe

•• questions de recrutement (questions de recrutement (éévaluation, svaluation, séélection, lection, 
intintéégration...), de performancegration...), de performance ; de pathologies au ; de pathologies au 
travail, de groupes de travail (normes, conflits...), de travail, de groupes de travail (normes, conflits...), de 
gestion de personnel (motivation, implication, attitudes, gestion de personnel (motivation, implication, attitudes, 
management...), mais aussi d'insertion et de rmanagement...), mais aussi d'insertion et de rééinsertion insertion 
professionnelle, de formation, d'orientationprofessionnelle, de formation, d'orientation
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La neuropsychologieLa neuropsychologie

�� Traite des fonctions mentales supTraite des fonctions mentales supéérieures dans leur rieures dans leur 
rapport avec les structures crapport avec les structures céérréébralesbrales

�� Se situe Se situe àà ll’’intersection avec les neurosciences intersection avec les neurosciences 
(neurologie, neurophysiologie) et des sciences du (neurologie, neurophysiologie) et des sciences du 
comportement (psychologie gcomportement (psychologie géénnéétique, tique, 
psycholinguistique)psycholinguistique)

�� Etude, diagnostic, prise en charge thEtude, diagnostic, prise en charge théérapeutique des rapeutique des 
consconsééquences des lquences des léésions csions céérréébrales sur le brales sur le 
fonctionnement cognitiffonctionnement cognitif

�� ComprComprééhension du fonctionnement chension du fonctionnement céérréébral normalbral normal



NeuropsychologieNeuropsychologie

Photographie du cerveau à partir duquel Broca 
établit la théorie de la localisation des fonctions  

cérébrales.
Patient nommé « Tan »

Paul Broca (1824-1880)

Paul Broca

le langage est localisé dans 
l’hémisphère gauche. 


